
     

« UN PARTI PRIS POUR LA VIE! »

De plus en plus, à travers les pays de la planète, malgré des voix contraires, bien des personnes affirment

leur « parti pris » pour la vie , particulièrement pour la vie  humaine la plus petite  et la plus vulnérable, celle de

l’enfant à naître. Au niveau des évêques du Canada, l’Organism e catholique pour la vie  et la fam ille

(2500, Don Reid, Ottawa (ON) K1H 2J2, tél.: 613-241-9461) promeut et valorise le respect de la vie  et de la

dignité humaine, et la reconnaissance du rô le essentiel de la famille. Dans notre province, l’organism e « Droit

à la Vie Nouveau-Brunswick » (C.P. 113, annexe A, Fredericton (NB) E3B 4Y2, tél.: 459-8990) ne cesse pas

de répéter: « Vie pour tous. Amour pour tous ». Au coeur de la ville d’Edm undston, l’organism e « Accueil-

Grossesse » (45 rue St-Georges, Edmundston (NB) E3V 2V9, tél.: 735-5211) nous red it, par ses actions, le

respect à porter solidairement et librement à toute vie humaine.

FAITS ET CHIFFRES

Statistiques Canada rapporte que la population provinciale du Nouveau-Brunswick a baissé de

757 000 personnes à 738 000 entre 1996 et 2001. Le Ministre de l’Éducation du Nouveau-Brunswick  affirm ait,

en juin 2002, que l’inscription scolaire avait chuté de 145 000 élèves à 125 000 en 15 ans et que l’on pouvait

projeter une autre chute à 95 000 pour les dix prochaines années. Le taux de natalité au Nouveau-Brunswick

est maintenant à 1,4 enfant, le deuxième plus bas taux au Canada, alors que les démographes placent le

niveau de rem placement à 2,1 enfants.  En 1999, année la plus récente pour des statistiques complètes, il

y a eu 1 061 avortements au Nouveau-Brunswick, (l’équivalent de deux écoles entières d’enfants), soit un taux

de 13,5 pour 100 naissances vivantes, alors qu’il était de 31,8 pour le Canada en général. Toutes ces données

ne peuvent nous laisser indifférents: c’est à une culture de la vie que nous sommes tous conviés.

« L’ÉVANG ILE DE  LA V IE » 

L’un des plus beaux écrits de Jean-Paul II, c’est sûrement son encyclique « Evangelium Vitae »! Je voudrais

en partager avec vous quelques extraits en ce début de nouvelle année. Nous venons de fêter l’anniversaire

de naissance de Jésus. Pour Jean-Paul II, par notre propre naissance, nous sommes non seulement des

êtres uniques créés à l’image de Dieu, mais nous somm es devenus des frères et des soeurs  de Jésus: cette

double réa lité confère à tout être humain son caractère sacré. Et dès lors rien ne pourra arrêter Jean-Paul II

de se faire le défenseur de toute vie humaine, depuis sa conception jusqu’à sa mort naturelle. « Personne

n’a l’autorité ni le droit de détruire la vie humaine », c’est là sa conviction la plus profonde. Et devant toutes

personnes qui tentent de justifier l’avortement, la peine de mort, l’euthanasie, l’aide au suicide, les nouvelles

techniques de reproduction, il n’y a pour lui qu’un seul évangile à présenter, c’est celui de la Vie. 

« UN ÊTRE HUMAIN »

Pour Jean-Paul II, l’avortement provoqué est le meurtre délibéré et direct, quelle que soit la façon dont il est

effectué, d’un être humain dans la phase initiale de son existence, située entre la conception et la naissance.

Dès que l’ovule est fécondé, se trouve inaugurée une vie qui n’est pas celle du père ni celle de la mère, m ais

d’un nouvel être hum ain qui se développe par lui-m ême. Il ne sera jam ais rendu humain s’il ne l’est pas dès

lors. À cette évidence de toujours, la science génétique m oderne apporte de précieuses confirmations. L’être

humain doit être respecté  et traité comme une personne dès sa conception, et dès ce mom ent, on doit lui



reconnaître les droits de la personne, parmi lesquels en prem ier lieu le droit inviolable de tout être hum ain

innocent à la vie.

« SACRÉE ET INVIOLABLE »

La vie humaine est sacrée et inviolable, insiste Jean-Paul II, parce que dès son origine, elle comporte l’action

créatrice de Dieu et demeure pour toujours dans une relation spéciale avec le Créateur, son unique fin. Dieu

se proclame Seigneur absolu de la vie de l’être humain formé à son image et à sa ressemblance. Par

conséquent, la vie humaine présente un caractère sacré et inviolable, dans lequel se reflète l’inviolabilité du

Créateur. Le précepte « Tu ne tueras pas » a explicitement un fort contenu négatif: il indique l’extrêm e limite

qui ne peut jamais être franchie. Mais implicitem ent, il pousse à garder une attitude positive de respect absolu

de la vie qui amène à la promouvoir et à progresser sur la voie de l’amour qui se donne, qui accueille et qui

sert. On peut résumer le comm andement par cette formule: « Tu aimeras ton prochain comm e toi-mêm e! »

En lui donnant la vie, Dieu exige de l’être hum ain qu’il la respecte, qu’il l’aime et qu’il la promeuve. De cette

manière, le don se fait commandement et le comm andement lui-mêm e est don.

« PRESSIONS MULTIPLES »

Pour décider de la mort de l’enfant à naître, affirme Jean-Paul II, aux côtés de la mère se trouvent souvent

d’autres personnes. Avant tout, le père de l’enfant peut être coupable, non seulement lorsqu’il pousse

expressément la femm e à l’avortement, mais aussi lorsqu’il favorise indirectement sa décision, parce qu’il la

laisse seule face aux problèmes posés par la grossesse: de cette m anière, la fam ille est mortellement blessée

et profanée dans sa nature de comm unauté d’amour et dans sa vocation à être le sanctuaire de la vie.

« RESPONSABILITÉS MORALES »

On ne peut pas non plus passer sous silence, ajoute le Saint-Père, les sollic itations qui proviennent parfois

du cercle familial plus large et des amis. Fréquemment, la femm e est soumise à des pressions tellement

fortes qu’elle se sent psychologiquement contrainte à consentir à l’avortement: sans aucun doute, dans ce

cas, la responsabilité morale pèse particulièrement sur ceux qui l’ont forcée à avorter, directement ou

indirectement. L’avortement dépasse la responsabilité des individus et le domm age qui leur est causé, et il

prend une dim ension fortement sociale: c ’est une blessure très grave portée à la société et à sa culture, de

la part de ceux qui devraient en être les constructeurs et les défenseurs.

SOUHAITS

Puisse la culture de la vie  être toujours promue chez nous! Laissons-nous nous émerveiller du don de la vie!

Redécouvrons ensemble l’Évangile de la Vie!

+ François Thibodeau, c.j.m. 
   Évêque d'Edmundston

«Quelques mots de notre Évêque» (12 février 2003)
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